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" Agir en homme de pensée, penser en homme d'action "  

Henri Bergson, philosophe français, 1859-1941 
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 On fête les 500 ans de la Réforme cette année, l'occasion est 

bonne pour vous présenter les écrits du Curé Grimm à ce sujet 

 

****** 
LA REFORME PROTESTANTE EN ALSACE 

 

1°) La situation religieuse en Alsace à la veille de la Réforme. 
 

Depuis longtemps, depuis les jours de la papauté d'Avignon, une réforme profonde de 

l'Eglise, " dans la tête et dans les membres ", était réclamée de plus en plus impérieusement. Mais 

les tentatives pour la réaliser avaient échoué. L'autorité de la papauté ce cessait de diminuer, tandis 

que s'aggravaient les abus dans le clergé et l'immixtion des laïcs dans les affaires religieuses. 

Des hommes clairvoyants, animés d'un zèle réformateur, s'efforcèrent de réagir ; le plus 

grand d'entre eux, Geiler de Kayserberg, prédicateur à la cathédrale de Strasbourg (1479-1510), 

réclama infatigablement le retour à une vie chrétienne conforme aux Ecritures. Ses sermons et ses 

écrits donnent une image exacte de la vie religieuse en Alsace et de ses aspirations à la veille de la 

Réforme. Geiler, fidèle à l'Eglise et à ses principes, ne demandait pas un changement de dogmes, 

mais un redressement de la vie morale. Dans ce dessein, il flagella avec véhémence les abus dans 

l'Eglise et dans le peuple et se dépensa pour leur suppression, mais il resta " la voix de celui qui crie 

dans le désert ". 

La situation religieuse en Alsace ressemblait à celle des autres pays chrétiens. Le Grand 

Chapitre de la cathédrale n'admettait en son sein que des nobles et devenait ainsi une institution 

faite pour donner les situations lucratives aux fils des familles nobles. Depuis des siècles, les 

évêques, choisis dans la haute noblesse, s'intéressaient avant tout à leur condition matérielle. Les 

chanoines possédaient souvent plusieurs prébendes ou bénéfices et ne se souciaient nullement de la 

vie religieuse.  

Les prébendes des chapitres de Saint-Thomas, de Saint-Pierre le Vieux, de Saint-Pierre le 

Jeune étaient briguées par les fils de la basse noblesse et du patriciat urbain, mais dans la plupart 

des cas uniquement pour leurs revenus. Le haut clergé laissait le soin du culte et de la pastorale à 



des prêtres recrutés dans les classes populaires, mal instruits et mal rétribués. De nombreux clercs 

menaient une vie peu conforme aux principes de la morale, ce qui ruinait leur autorité et le respect 

qu'on leur devait. De plus, la nomination des curés ne relevait que rarement de l'évêque ; le droit de 

" patronage " appartenait soit à des nobles, soit à des abbés de monastères qui choisissaient souvent 

des sujets peu instruits et peu dignes. 

Dans les ordres religieux, la situation morale devenait de plus en plus désastreuse : la 

discipline relâchée, règlements monastique non observés, bonne vie et bonne chère tolérées se 

révélaient comme des maux largement répandus. Geiler de Kaysersberg protesta vivement contre la 

mauvaise habitude de mettre les filles cadettes dans des couvents, vers lesquels aucune vocation ne 

les appelait. Grâce à sa ténacité, il parvint à réformer plusieurs couvents de femmes. Mais dans 

d'autres couvents Strasbourgeois les abus continuèrent. Comme la plupart des Ordres avaient obtenu 

"l'exemption ", ils étaient soustraits à l'autorité épiscopale qui ne pouvait rien entreprendre contre 

les couvents. Ainsi la vie des religieux et des religieuses donnait lieu à des plaintes multiples. 

Dans la société laïque également, les mœurs étaient dissolues. Geiler de Kaysersberg se 

plaignait amèrement de la mauvaise vie dans les différentes classes du peuple, des amusements trop 

fréquents et exagérés, des beuveries, des jeux. Les nombreuses prescriptions du magistrat de 

Strasbourg et d'autres villes confirment le bien-fondé des affirmations de Geiler. Dans toute la 

population un laisser-aller de mauvais augure se donnait libre cours. 

Ainsi un grand mécontentement régnait aussi bien dans le clergé que dans le peuple. Les 

attaques contre la papauté, les évêques, les moines, contre les abus ecclésiastiques devenaient de 

plus en plus véhémentes. L'imprimerie répandit des feuilles volantes et des brochures diffusant des 

réclamations violentes. Plusieurs publications attaquèrent non seulement la morale, mais aussi les 

institutions de l'Eglise elle-même, les dogmes, les sacrements ; d'autres y ajoutèrent des 

revendications sociales, voire révolutionnaires. On en appela à l'Ecriture Sainte, à la pureté de 

l'Evangile contre la papauté et l'Eglise. 

A partir de 1517, Martin Luther se fit le porte-parole de toute cette vague de 

mécontentement. Au même moment en Suisse, Ulrich Zwingli commençait à attaquer les 

institutions religieuses. Bientôt, toute l'Europe centrale fut ébranlée pour ou contre la vieille Eglise, 

pour ou contre les réformateurs. 

Au carrefour des grandes routes et toujours à l'avant-garde des mouvements spirituels en 

Occident, l'Alsace participa de bonne heure à ce conflit violent. (A suivre) 
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ASSEMBLEE GENERALE du 4 novembre 2017. 
 

 Notre A.G. 2017 s'est déroulée comme prévu le samedi 4 novembre dernier. Une 

cinquantaine de participants ont suivi les présentations des différents sujets traités.  

  

 Comme il est maintenant de tradition, notre amie Barbara Dill était avec nous par vidéoconférence. 

Annie Steinbach avait traduit tous les commentaires en anglais, et Franck Muller était à la 

technique, Jeannot Mosser à la webcam.  

 Nous sommes actuellement 177 

membres dont certains sont belges, 

luxembourgeois et américains. 

  

 Une minute de silence a été 

observée en mémoire des membres 

décédés : Hélène Woelffel Denise Swaab 

Kahn et Nicole Mozis. 

 

 Béatrice Schitter, la trésorière, a 

présenté un bilan financier solide et 

positif certifié par Marie Louise Zottner 

et Raymond Martin, réviseurs aux 

comptes. 



  

 À tour de rôle et à l’aide de la vidéo-

projection, les membres actifs du cercle ont 

présenté l’activité intense de l’année 

écoulée. 

  

 Béatrice Schitter a rappelé le succès 

du repas moules-frites. 

  

 Annie Steinbach a évoqué les 

projections du film Hand in Hand des 25 et 

26 février dont les bénéfices ont permis de 

verser 3 760 euros à Alsacep. 

  

 Jeannot Mosser a parlé de l’opération photographies par drone, en l’église de Schirrhein par 

Cyril Fleckinger. 

  

 J'ai présenté le logiciel Généatique et Hérédis qui comprend 101 303 noms et « expoacte » 

avec 28 663 références. 

  

 Bernadette Dorffer a évoqué la manifestation de la journée du patrimoine et de la culture 

juifs à Dauendorf. Elle a présenté Nimègue III, le logiciel de saisie des actes de l’état civil et de la 

paroisse. Plus de 30 333 actes y figurent. 

  

 Elle a remercié son équipe de saisies en particulier Jean-Paul Geyer 

pour son travail colossal. Les corrections à effectuer concernent 10 ans et 

cette tâche sera bientôt achevée. Paulette Robineau a parlé de l’exposition 

de Châtenois. 

  

 Lucienne Hohweiller a présenté les cours de paléographie. Elle a 

remercié Aloyse Woelffel pour son travail méticuleux de recherche de 

documents et de préparation des cours. 

 

 Marie-Louise Zottner a évoqué la soirée amicale paella. 

 

 Jean Luc Vogel, responsable de l’impression grand format, a 

indiqué que l’arbre le plus long sorti de l’imprimante mesurait 38 

mètres. Quelque 2 500 m² de 

papier ont été imprimés en 5 

ans ! 

 

 Les projets du cercle :  

 réaliser une fresque 

historique sur 

Schirrhein, 

  terminer le fascicule 

sur l’église de 

Schirrhein, 

  acheter une nouvelle 

imprimante 

  préparer une nouvelle 

exposition. 

 



 Le tiers sortant : Lisa Birsinger-Miller, Monique Eckert, Jean-Paul Geyer, Jeannot Mosser, 

Raymond Ohlmann, Paulette Robineau, Annie Steinbach, a été réélu à l’unanimité.  

 

 Jean Dillinger, maire de 

Schirrhoffen et Patrick Schott, 

maire de Schirrhein nous ont 

félicités pour notre dynamisme 

reconnu hors des communes. Ils 

ont assuré le cercle du soutien 

des municipalités pour les 

projets futurs. 

 Cette assemblée 

résolument tournée vers 

l’avenir et rondement menée 

s’est terminée autour du verre 

de l’amitié. 
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PUBLICATION DANS LES BULLETIN MUNICIPAUX   
 

Deux articles de notre composition ont paru dans  

  le B.M. "SCHIRRHOFFEN'infos", ainsi que 

dans le B.M. de SCHIRRHEIN : 

 Présentation du cercle de Généalogie. 

 Rétrospective historique  de l'école primaire. 

La mise en page a été faite par Jean-Michel 

Steinbach. 

 

 Vous pouvez lire  ces pages sur notre site sous 

"actualités". 
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Monique ECKERT et Robert MULLER. 


